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28 Reflexions, on Maximes

qu’elle carefle, d’entrepren-

dre toutce queia paflion luy

fuggere, on ne verroit tous
les jours que d’extrémes defo-
lations & un renverfement
general dans le monde. Je
confefle qu’un homme qui

a le fouverain pouvolr en

main , eft capable de faire
beaucoup de mal. Maisilfaut

qufli demeurer d’accord avec

Moy » qu’il ne {cauroitie con- |
; ;

{erver long-temps en s’apple- |

quant continuellement 2 mal
faire.

I1I1I. Decapz.
XXIL UN Prince qu1s’é-

tudie de gar-dzer
en toutes chofes Phonnefteté

|

& la bien-féance, meritecertai- |
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nement beaucoup de lotian-
ges. Cette precieufe qualité
n'aquun luftre fort commun
quand elle {e trouve chez les
particuliers ;- mais elle brille

d’une fagon toute extraordi-

naire dans les Souverains &
dans ceux quiontdes charges

Ity q :,_) £
publiques , & de Pauthorité

fur les peuples; c’eft pourquoy:

= ¥ ? - 7 =8
comme 1]. ny a Ple;ﬂHC per-
fonne qui ne les obierve , &

qut ne fe donne la liberté de-

juger de leursactions, ils doi-
vent éviter avec tout le foin
poflible, de ne jamais toniber
en  certaines fautes que les
particuliers commettent fans
{crupule , parce qu’on les ex-
cufe facilement, & qu’ils n’one
nulle peine d’en obtenir le

B 3 pat-

Royales ¢y Polstignes. 29
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30  Reflexions, on Maximes
pardon.QuelesPrinces {efou-
viennent , s’il leur plait, que
leur propre grandeur leur eft
{ouvent nuifible, dautantque
Yon n’ofe les contredire en
quoy que ce foit, dautant
qu’ils peuvent aimer{ans au-
cune refiftance , & entrepren-

dre impunément tout ce qut
leur vient dans la fantaifie.

XXIL

- La f{ouxeraine puifiance
n'eft pas exempte de fervitu-
de, carily a bien des chofes
que 'on foufire dans les parti-
culiers, qui {font neanmoins
incompatibles avec la gran-
deur & la majefté desRois, 1ls
ne peuvent donc pas tout ce
que peuvent leurs {ujets ; aufli
Sene-
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